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AVANT PROPOS – TRAVAIL COMPLEMENTAIRE 
Suite au travail présenté le 8 juin dernier, sur bas des conseils donnés par Thomas Schmutz et 
Patrick Cotting, j’ai davantage mis en avant les outils de travail que le contexte. Aussi, je ne 
reviendrai pas sur le détail du contexte, mais présente des outils d’analyse, notamment le SOWT 
(FFOM) qui seront un plus dans la recherche de fonds pour l’édition du prochain festival qui se 
tiendra dans un lieu pas encore fixé, mais en 2020. 
Je vous en souhaite bonne lecture. 
Hélène Burri 
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USINESONORE FESTIVAL – REVENIR APRES 4 ANS 
L’Association Usinesonore mue, et entre 2017 et 2018, change ses statuts, en les 
professionnalisant. De statuts basiques, on passe à des spécifiques, adaptés aux besoins. Les 
valeurs, ainsi que la mission sont précisées. 
Comme expliqué précédemment, le Festival renait après 4 années d’absence et dans un autre lieu, 
que ce soit la ville-hôte ou le lieu des prestations. Avions nous alors des atouts pour faire valoir un 
financement ? pour cela j’utilise l’analyse marketing des 7 P. : 
 
 LES 7 P DU FESTIVAL 
 
Quoi Avant le Festival Après les Festival 
Produit : Usinesonore Festival OMI  
Place On a perdu les locaux de 
Malleray, il a fallu se 
réinventer (risque) 
La Tente Usinesonore, ainsi 
que l’occupation de divers 
lieux à la Neuveville a été un 
succès 
Promotion Recours à une chargée de 
communication, liens étroits 
avec Jura bernois Tourisme 
Bonne couverture média (voir 
documentation en annexe) 
Prix Volonté de la direction 
d’avoir une politique de prix 
bas, voire de gratuité pour 
atteindre les publics qui ne 
connaissent pas les arts 
sonores contemporains. Prise 
de risque assumée. 
Politique gagnante avec un 
taux de remplissage des 
événements de 95%.  
Faiblesse sur les collectes, à 
revoir non seulement pour le 
Festival, mais aussi pour les 
événements ponctuels de 
l’Association. 
Personnel Trois personnes qui travaillent 
sur le projet en amont durant 
18 mois, auxquelles se 
joignent, en plus des artistes et 
techniciens, un groupe de 
bénévoles comme comité 
d’organisation. 
A été embauchée une chargée 
de production, qui a permis à 
la direction de se concentrer 
sur le travail de direction 
durant le Festival. 
Question : à faire plus tôt (un 
ou deux mois avant par 
exemple) pour l’édition 
2020 ? 
Par ailleurs, le festival ayant 
grandi, les limites du 
bénévolat et des prises de 
risque ont été atteintes. 
Gestion des Processus Organigramme relativement 
clair (voir annexe) 
Le Festival a pris de 
l’ampleur, des personnes 
extérieures au réseau habiturel 
d’Usinesonore on travaillé 
pour le Festival, ce qui a 
présenté des risques : par 
exemple : chargée de 
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Risque : lieu tout nouveau, la 
tente Usinesonore, qui a fini 
d’être construit quelques jours 
avant le début du Festival 
Lieu apprécié, mais dans 
lequel manquent des loges par 
exemple. Problématique pour 
l’avant-événement dans le 
cadre des éditions à venir.  
Il ressort de cette synthèse que se repositionner était risqué, mais la direction a appliqué une 
politique de prix qui s’est avérée être un succès. Usinesonore a gagné en visibilité, qu’elle soit au 
niveau des spectateurs ou de la promotion média. 
 
Mais quelques mois, même quelques jours avant le Festival, Usinesonore ne le savait pas. Il a fallu 
miser sur une recherche de fonds, par type de ressource, comme suit. 
 
ANALYSE DES NIVEAUX DE FINANCEMENT 
En juillet 2017, on avait donc un financement par catégorie comme suit 
 
On peut alors constater que l’association espère avoir un financement à presque 9/10ème de l’Etat, 
qu’il soit cantonal ou communal.  Les revenus propres (billetterie- fonds propres) représentent 
moins de 5% du financement. Pour résumer, et comme le signale l’adage paysan . c’est avoir tous 
les œufs dans le même panier. 
juil.17
Montant espéré Montant obtenu % % par catégorie
pouvoirs publics 86.41                
Canton de Berne (CJB) 200 000.00                  48.54        
Commune de la Neuveville 100 000.00                  24.27        
Direction instruction publique 56 000.00         13.59        
Fondations privées 7.28                  
Fondation Nestlé pour l'Art 25 000.00         6.07          
Autres fondations 5 000.00                      1.21          
Partenaires privés 1.46                  
Entreprises 3 000.00                      0.73          
Mécénat 3 000.00                      0.73          
Revenus propres 4.85                  
billetterie 7 000.00                      1.70          
Bar 5 500.00                      1.33          
fonds propres 6 000.00           1.46          
soclaires 1 000.00                      0.24          
merchandising 500.00                        0.12          
Total financement 325 000.00                  87 000.00         
Total financement 412 000.00                  100.00       100.00              
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Après le festival, sans repasser par les situations intermédiaires, on constate que les ratios ont 
nettement changé. Avec les résultats obtenus, il a fallu revoir le budget, donc certains postes à la 
baisse, comme par exemple la location d’un bateau, les prestations techniques. 
 
 
ANALYSE  FFOM DE LA RECHERCHE DE FONDS – ANALYSE POST FESTIVAL 
FORCES  
La présentation est bonne, on a eu d’excellents retours des institutions, fondations et même les 
entreprises privées (malgré un faible taux de retour) 
Comme chercheuse de fonds, étant dans l’équipe de base de l’association, je connais bien le 
dossier, j’identifie bien la vision et le positionnement du Festival. 
J’ai axé la chose sur le fait de se faire plaisir / faire plaisir à un de ses employés / clients … 
FAIBLESSES 
Il y a eu la déception des montants alloués par le CJB / la commune de la Neuveville. Autant pour 
la Neuveville, nous l’avions senti venir autant pour le CJB, Usinesonore s’est faite avoir et c’est le 
trou que nous avons aujourd’hui. 
La recherche auprès des entreprises : comme mandataire, je n’ai pas été assez proactive, j’ai 
manqué de vision stratégique. J’ai agi à l’ancienne alors que les entreprises ont pour la plupart 
définie des stratégie de financement pour les activités à but non lucratif comme le Festival. 
Les contreparties n’étaient à mon sens, pour celles qui demandaient une implication financière 
élevée, pas assez valorisantes.  
après le festival
Montant espéré Montant obtenu % % par catégorie
pouvoirs publics 63.24                
Canton de Berne (CJB) 120 000.00       35.97              
Commune de la Neuveville 35 000.00         10.49              
Direction instruction publique 56 000.00         16.78              
Fondations privées 30.93                
Fondation Nestlé pour l'Art 25 000.00         7.49               
Fondation pro Helvetia 10 000.00         3.00               
Autres fondations 68 200.00         20.44              
Partenaires privés 1.39                  
Entreprises 4 650.00           1.39               
Mécénat -                  -                 
Revenus propres 4.43                  
billetterie 9 381.00           2.81               
Bar, recettes nettes 2 369.00           0.71               
Collectes 537.00             0.16               
fonds propres -                  -                 
Scolaires -                             500.00             0.15               
RTS enregistrement 2 000.00           0.60               
merchandising -                             -                 
Total financement -                             333 637.00       
Total financement 333 637.00                  100.00            100.00              
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MENACES 
Vu en cours, et cela se confirme, les entreprises, toujours plus sollicitées, donnent moins, ou si 
elles donnent elles attendent une contrepartie élevée 
Où se situerait alors la liberté artistique ? 
OPPORTUNITÉS  
Les Festival qui revenait après 4 ans a fait fort. 95% de taux de remplissage des événements, cela 
constitue un excellent dossier pour la suite. 
J’ai rencontré la direction mi-juin et nous nous sommes fixés de, après les vacances scolaires, 
contacter les entreprises qui nous avaient soutenu, ne nous avaient pas fermé la porte, afin de 
contracter un  partenariat pour l’édition 2020 : nous pourrions alors discuter de contreparties. Nous 
irons avec le dossier de bilan et des propositions sous forme de contrat à vision de cinq années par 
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CONCLUSION 
 
Comme mentionné ci-dessus, et comme vous pourrez le lire dans le dossier de bilan fourni en 
annexe, nous nous sommes rencontrés avec la direction mi-juin. 
En ce qui concerne la recherche de fonds sous la forme mandat, autant la direction que moi ne 
sommes pas sûrs de réitérer l’expérience sous cette forme notamment en ce qui concerne les fonds 
privés auprès des entreprises. En effet, je n’ai pas eu d’approche stratégique, et la quantité de 
travail fournie pour le résultat n’a pas été fructueuse. Peut être Usinesonore recourra-t-elle à une 
entreprise spécialisée dans la démarche de fonds 
Par contre, nous approcherons les entreprises qui nous ont aidé ainsi que celles qui ne nous ont pas 
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DOCUMENTATION 
ORGANIGRAMME DU FESTIVAL 
En automne 2017  
 
Clair, mais n’a pas été retravaillé ensuite de l’embauche d’une chargée de production quelques 
jours avant le festival. 
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EXEMPLE DE DOSSIER TRANSMIS AU SPONSORS PRIVÉS 
Usinesonore Festival 2018 - présentation.pdf 
C’est un dossier qui a été envoyé à l’entreprise AF Management, qui nous a soutenu. 
EXEMPLE DE COURRIER TRANSMIS AUX SPONSORS 
COURRIER AVEC REPONSE POSITIVE 
A noter que dans ce cas la réponse fut positive. AF management connait Usinesonore depuis ses 
début et l’a toujours soutenue. Cette fois dans une moindre dimension, car l’événement n’était pas 
dans la vallée de Tavannes et que depuis quelque temps, l’entreprise a redéfini ses volontés de 
soutien. 
Ont accompagné cette lettre un entretien téléphonique par exemple.. Nous pensons à AF 
Management SA pour soutenir dans le cadre du fonctionnement courant de l’association, pour un 
de nos événements hors festival. 
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COURRIER AVEC REPONSE NEGATIVE 
  
 
J’ai cherché à joindre, une dizaine de jours après l’envoi du dossier, la direction. Or, il nous fut 
répondu plus tard ce qui suit : 
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Le dossier fut envoyé à environs 150 entreprises, de la région de la Neuveville ou plus loin ( Jura, 
Banques, assurances). 
Joindre téléphoniquement la direction / les services de sponsoring fut un immense travail pour 
lequel il y a eu très peu de retours, même pour les négatifs. 
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DOSSIER DE BILAN DU FESTIVAL TRANSMIS AUX INSTITUTIONS ET FONDATIONS 
Bilan général, comptes, et dossier de presse établis par la direction.  

Introduction
Cette 6ème édition du festival sera très
particulière.
Usinesonore a, depuis la dernière édition en 2014, évolué. 
Poussée hors de son nid Schaublin à
Bévilard,  a pris son envol. 
Le festival reste dans le Jura bernois, mais des rives de la 
Birse, il passe aux rives du lac de Bienne, dans un 
nouveau lieu , la tente Usinesonore.  La 
Neuveville sera programme dédié à la création, 
, aux surprises, aux artistes-
compositeurs-musiciens-scientifiques-cuisiniers-
narrateurs.  
un mélange tout particulier qui donnera une saveur
unique à ce festival printanier, qui pas sans 
du comité et le groupe de 
bénévoles.
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Usinesonore
Présentation
Usinesonore est une association fondée en 2006 par deux
passionnés de musique et de créations contemporaines, 
Julien Annoni et Olivier Membrez.
Dynamique, elle programme des événements liés à cette
musique, dans le cadre de manifestations uniques, de 
festivals ou de créations propres. 
Participative, Usinesonore organise régulièrement des 
projets de médiation culturelle.
Intégrée, elle fait partie de fOrum Culture, qui a pour but 
de promouvoir la culture dans l'Arc jurassien en
particulier dans le Jura, le Jura bernois et à Bienne et de 
défendre les intérêts des acteurs et actrices culturel-le-s 
de cette région.
Mobile, de par ses relations de longue date, Usinesonore
est accueillie non seulement dans la Berne francophone, 
mais aussi bilingue et germanophone, ainsi que 
cantons. Usinesonore se veut multiculturelle et se déplace
dans le monde. Avec son nouveau lieu , elle
suscite la curiosité générale.
Active, compte à ce jour plus de 60 
membres actifs. Nombreux sont les bénévoles qui aident
à son bon fonctionnement. possède sa
propre structure administrative.
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Nouveau lieu de spectacle
La tente Usinesonore est mobile, reconnaissable à sa 
toiture à redans partiels (shed), identité claire de la 
Révolution Industrielle. Elle fait référence aux origines 
Usinesonore, dans le cadre de son édition neuvevilloise 
présentera cette nouvelle structure, dont la mission est  
investir la localité hôte, susciter de par sa forme 
particulière la curiosité et inviter à la découverte, à la 
fête.
de la ville, à quelques pas des transports publics. Elle  
deviendra un centre culturel éphémère accessible à tous.






Samedi 26 mai Alimentaire
Le Grand Festin des Neuvevillois (création)
Un projet initié par Usinesonore Neuveville. Une journée pour les 
bonne humeur !  
La dissonance culinaire (création)
cadre qui le sera tout autant ! 
Mercredi 30 mai Astronomique
Toucher les étoiles
Approcher les étoiles
Conférence de Jean-Pierre Luminet, astrophysicien, écrivain et poète, spécialiste de réputation mondiale 
des trous noirs et de la cosmologie.
Ecouter les étoiles
Gérard Grisey We Spoke. Le tempo 
Jeudi 31 mai Mécanique
Das Glashaus
Des lettres, des syllabes et des gestes que nous ne connaissons pas, mais que nous comprenons 
cependant. « Das Glashaus » est un chef- de compositeur bâlois Hans Wüthrich.
Parcours
Sur les machines à musique imaginées et conçues par Claudine Brahem, Jean-Pierre Drouet, célèbre 
percussionniste français, interprétera les plus belles oeuvres de Georges Aperghis.
Vendredi 1er juin Lacustre
Balade musicale avec le traquet Stapazin (création)
- Ìle Saint-
Pierre, un concert surprise au milieu des roseaux, puis on écoute une création pour un piano flottant sur le 
lac. Création de la compositrice Ezko Kikoutchi.
Samedi 2 juin Oriental
Rebel beats - Norient
Norient met en réseau les cultures sonores et médiatiques  
kabouliens pour la dignité et le droit des 
femmes .
Zohra
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Alimentaire 
Samedi 26 mai 2018
Le Grand Festin des Neuvevillois
Création
Scolaire - Musical - Littéraire
-
primaire de La Neuveville apprennent et créent dans les 
festival Usinesonore 2018. 
Les élèves réaliseront des bandes-son illustrant six parcours 
différents. Celles- -guides pour une 
déambulation artistique et onirique à travers la cité. 
Ponctuées par des interventions en direct des élèves, elles ne 
manqueront pas de laisser une forte impression.
Un événement pour les familles sous forme des ballades, des 
histoires racontées, des chants, des bruits mystérieux, de 
!
ce projet deviendra rapidement un événement culturel 
découverte règnera chez les élèves, et indirectement dans 
leurs familles et amis.
Le « Grand Festin des Neuvevillois
décoiffant, autant dans la démarche pédagogique à long 
terme 
Il est lauréat du concours « Tête-à-Tête 2017-2018 » organisé 
Intervenant·e·s littérature : Odile Cornuz, Eugène, Antoinette Rychner, Bettina 
Wohlfender
Intervenant·e·s musique : Fanny Anderegg, Nathan Baumann, Félix Fivaz, Arthur Henry, 
Vincent Membrez, Lionel Perrinjaquet.
Intervenante arts visuels : Francine Coquoz
Lieu: dans toute la ville
Rendez- 3 départs 
de promenade durant toute la journée.
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Alimentaire 
Samedi 26 mai 2018
Emmanuel Giraud, la dissonance culinaire 
Création
Transdisciplinaire Participatif Didactique
Une soirée surprise, sur réservation, un banquet sous forme de 
Une expérience surprenante, dans un cadre qui le sera tout autant!
Une performance artistique et culinaire pour 30
convives, au cours de laquelle les participants seront
tirés au sort et séparés en deux catégories. De part
commensaux partageront le même repas, mais ils ne
dégusteront pas le même menu !
-il un statut plus
enviable que celui de simple mortel ? Ce qui brille
est- -il
conditionne-t-elle le goût des aliments ? Une
-Marie Le Bourdonnec.
«
temps, impossibles à distinguer les uns des autres. Ils sortent et entrent par les mêmes 
bouches
»
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Lieu: Ancienne cave de Berne
Performance à 19 heures
Astronomique
Mercredi 30 mai 2018
La tête dans les étoiles
Scientifique - musical
Médiation
par Richard-Emmanuel Eastes. 
Pour les enfants et les familles. 
Conférence -Le chant des étoiles
Jean-Pierre Luminet, écrivain et poète, personnalité 
connue du monde de la médiation scientifique dirige nos 
regards vers la voûte céleste. 
Le chemin qui conduit des particules élémentaires 
abstraites à la variété infinie des formes et des êtres 
passe par les étoiles. Au cours de leur existence, elles 
produisent en effet la matière dont nous sommes faits. 
Leur riche bestiaire, allant des naines rouges aux 
fascinants trous noirs, sans oublier les pulsars, 
ces métronomes cosmiques mis en musique, nous chante 
histoire.
Concert 
réputé  pour son approche inédite du répertoire 
percussionnistes, une pièce majeure du répertoire 
e siècle. 




Une co-production Usinesonore & We Spoke.
Lieu: la tente du Festival
Médiation: 16h30 et 17h30- Conférence : 19h00 
Concert: 20h30
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Mécanique
Jeudi 31 mai 2018
Das Glashaus suivi de
Parcours 
Onirique Insolent - Insolite
Seulement des lettres et des syllabes, des bruits et des 
gestes, on se trouve face à un langage imaginaire que 
nous ne connaissons pas, mais comprenons parfaitement. 
Dans ce théâtre musical de 30 minutes, le compositeur et 
linguiste suisse Hans Wüthrich joue avec la fanfaronnade 
et la flagornerie (braggadocio and sycophancy), la peur  
et la délivrance, et le piratage social qui peuvent être 
renversés alors que les structures du pouvoir restent les 
mêmes.
Une opérette en sept actes, à la fois comique et 
hautement politique.
Claudine Brahem a été dès l'origine associée au théâtre 
musical de Georges Aperghis et Jean Pierre Drouet. C'est 
dans ce cadre qu'elle a construit de très nombreuses 
machines musicales pour la plupart des créations des 
compositeurs. Ces machines sont pensées, étudiées, 
Chaque type de son demande un mouvement spécifique, 
frotter, tirer, frapper, enfoncer, tourner, autant de 
manipulations provoquant des attitudes différentes. La 
théâtralisation du geste du musicien prend ici tout son 
besoins de résonance du son recherché, chaque 
instrument trouve sa propre manipulation, sa propre 
esthétique.
Lieu: la tente du Festival
A  20 heures
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Lacustre
Vendredi 1er juin 2018
Balade musicale avec le traquet Stapazin
Création
Promenadologie Piano flottant
Embarquement au port de La Neuveville. Le bateau nous 
St-Pierre.
De nombreuses surprises attendent les promeneuses et 
promeneurs. Un piano flottant, un pavillon rempli de 
musiciens, une prairie transformée en orchestre.                  
Au retour, un coucher du soleil, lui-même accompagné en 
musique.
Programme musical :
Olivier Messiaen : catalogue des oiseaux (extraits)
Ezko Kikoutchi: «le Pavillon» (création)
Interprètes :
Gilles Grimaitre, piano





Lieu de départ : Débarcadère de La Neuveville
A 19h30
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Oriental
Samedi 2 juin 2018
Rencontres avec les autres 
Documentaire Féminin - Oriental
Projection, discussion, sons
Norient met en réseau les
cultures sonores et médiatiques globales et locales.
Thomas Burkhalter et son équipe nous permettent
de visionner le documentaire « Rebel Beats » de
Omid Marzban. Ce film relate le combat militant et
kabouliens pour la
dignité et le droit des femmes.
Concert
musiques traditionnelles de ce pays. 
Usinesonore de mettre en valeur des artistes féminines 
exerçant leur métier dans des pays où leurs droits sont 
encore limités voire bafoués. 
Dès leur arrivée, les musiciennes accueilleront dans leur 
ensemble des musiciennes du Jura bernois afin de leur 
faire découvrir leur musique et partager la scène avec 
elles. 
Lieu: sera dévoilé ultérieurement
Projection: 18h00 concert: 20h30
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Budget 
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Salaires Technique
Autres   
frais Total
salaires bruts Fr 41 300
charges sociales Fr 6 195
indépendant·e·s Fr 17 640
technique Fr 12 200
repas Fr 1 920
déplacements Fr 2 530
hébergement Fr 1 000
salaires bruts Fr 0
charges sociales Fr 0





salaires bruts Fr 0
charges sociales Fr 0




hébergement Fr 1 170
salaires bruts Fr 0
charges sociales Fr 0
indépendant·e·s Fr 5 609




salaires bruts Fr 10 700
charges sociales Fr 1 605
indépendant·e·s Fr 0




salaires bruts Fr 0
charges sociales Fr 0
indépendant·e·s Fr 36 250
technique Fr 1 000
repas Fr 1 200
déplacements Fr 3 000
hébergement Fr 5 000
salaires bruts Fr 0
charges sociales Fr 0
indépendant·e·s Fr 27 000




salaires bruts Fr 0
charges sociales Fr 0
indépendant·e·s Fr 25 102




salaires bruts Fr 40 000
charges sociales Fr 6 000
indépendant·e·s Fr 16 000
technique Fr 32 674
repas Fr 1 600
déplacements Fr 400
hébergement Fr 1 300
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Usinesonore souhaite rendre accessible à tous son univers.  Aussi, forte de ses soutiens divers, elle 
offre dans le cadre du festival la possibilité de venir gratuitement au Grand Festin des 
Neuvevillois
Le tarif normal est de 35 francs par spectacle, exception faite de la performance Alimentaire, à 





Canton de Berne Fr 120 000
Commune de La Neuveville Fr 35 000
Concours tête-à-tête Fr 56 000
Autres communes Fr 6 000
Fondation Nestlé pour l'art (Partenariat) Fr 25 000
Fondation Pro Helvetia Fr 10 000
Fondation Ernst Göhner Fr 4 000
Fondation Ursula Wirz Fr 3 000
Fondation Nicati-de-Luze Fr 15 000
Fondation Jan Michalski pour l'écriture et la musique Fr 8 000
Fondation anonyme Fr 15 000
Fondation Christiane & Jean 
Henneberger-Mercier Fr 1 000
Stanley Thomas Johnson Stiftung
Fr 10 000
Autres fondations Fr 22 000
Diverses entreprises Fr 50 000
Mécénat Fr 2 000
Billetterie Fr 8 000
Bar Fr 7 500
Fonds propres Fr 6 000
Représentations scolaires Fr 800
Merchandising Fr 400












Partenaire Astronomique - 5000 francs et plus
Visibilité : site internet et périmètre du Festival., comme dans 
Deux accès VIP au festival.
Partenaire Alimentaire 2000 francs
Pour nourrir le Festival.
Visibilité : site internet et périmètre du Festival.
Deux entrées par concert payant.
Partenaire Mécanique  - 1000 francs
Pour participer à la mise en place du festival
Visibilité sur le site internet et dans la tente du festival .
Deux entrées par concert payant (exception faite de la soirée 
alimentaire).
Partenaire Lacustre 600 francs
Voyager quelques jours durant le printemps 2018
Soirée VIP pour deux sur le bateau offerte
Partenaire Ethnique Choisissez votre montant
chaque franc compte
A partir de 100 francs, une place pour le concert de votre choix 





Usinesonore - février 2018
Témoignent de leur confiance à ce jour:
Le conseil du jura bernois
La commune de la Neuveville
Le Parc régional Chasseral (logistique)
Pro-Helvetia
La fondation Ernst Göhner
La fondation Ursula Wirz
La fondation Nicati de-Luze
La fondation Jan Michalski
La fondation Christiane et Jean Henneberger-Mercier




Rue de la Gurzelen 31
2502 Bienne
Direction et programmation
Julien Annoni +41 79 327 68 74
Olivier Membrez + 41 79 213 08 62
info@usinesonore.ch
Administration et financement
Hélène Burri + 41 78 857 35 84
admin@usinesonore.ch
Nos coordonnées bancaires:
IBAN: CH320 0790 04241 1254 373
Banque Cantonale Bernoise Usinesonore -2502 Bienne 
Usinesonore - février 2018 17
Merci de votre soutien 
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Bilan final - p.2
Comptes  - p.13
Dossier de presse - p.15
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 I.   Bilan général 
 
La direction ainsi que tout l’équipe d’organisation du festival sont 
globalement très satisfaits de cette 6e édition du festival. Une relance d’une 
telle manifestation n’était pas aisée après 4 ans d’absence dans le paysage 
culturel. Les activités de l’association Usinesonore avaient certes continué, 
mais son festival - événement phare de l’association - se devait de réussir son 
retour.  
Avec les multiples nouveautés	  : nouvelle localité, nouvelle salle, nouvelle ligne 
de programmation et enfin un organigramme sensiblement retravaillé, un 
certain nombre de risques, bien que mesurés, ont été pris. Malgré tout le 
travail réalisé, l’organisation a eu un grand plaisir tout au long du processus, 
et se réjouit d’avoir pu compter sur une édition exceptionnelle qui prédit un 





 II.   Programmation 
 
LE GRAND FESTIN DES NEUVEVILLOIS	    
SA 26 mai 2018 10h00 
Création	   
LA DISSONANCE CULINAIRE	  	  
SA 26 mai 2018 19h00 
Performance culinaire d’Emmanuel Giraud 
 
TOUCHER LES ÉTOILES	    
ME 30 mai 2018 16h30 
Médiation scientifique animée par Richard-Emmanuel Eastes et 5 intervenant·e·s 
APPROCHER LES ÉTOILES	  	  
ME 30 mai 2018 19h00 
Conférence de Jean-Pierre Luminet, astrophysicien 
ÉCOUTER LES ÉTOILES	  	  
ME 30 mai 2018 20h30 
Gérard Grisey  :	  Le Noir de l’Étoile, pour six percussionnistes 
 
DAS GLASHAUS	  	  
JE 31 mai 2018 20h00 
Opérette musicale composée par Hans Wüthrich pour six acteurs, soprano, percussions et 
bande 
MECANIC PERCUSSIONS	  	  
JE 31 mai 2018 20h00 
Changement de programme : En raison d'événements liés à sa santé, M. Jean-Pierre Drouet 
n'est pas en mesure de donner son spectacle PARCOURS. Il est remplacé par : 
Simon Løffler :	  H  
Simon Løffler : B 
Fritz Hauser :	  As we are speaking 
 
 
BALADE MUSICALE AVEC LE TRAQUET STAPAZIN	   
VE 01 juin 2018 19h30  
Création	  : Le Pavillon, pour flûtes, violon, violoncelle et voix et composé par Ezko Kikoutchi 
Extraits du Catalogue d’oiseaux d’Olivier Messiaen 
 
FILM DOCUMENTAIRE „REBEL BEATS“ DE OMID MARZBAN + TABLE RONDE "LA 
MUSIQUE AFGHANE"	   
SA 02 juin 2018 18h00 
ENSEMBLE KABOUL	   
SA 02 juin 2018 20h30 
L’Ensemble Kaboul, ensemble de musique traditionnelle afghane, remplace l’orchestre Zohra. 
Communication de la direction du festival:	  suite à une série de difficultés liées à la 
convergence de problèmes de sécurité survenus cette semaine à Kaboul et de complications 
administratives de dernière minute ont empêché l’ensemble de s’envoler pour la Suisse. 
  
 Remarques concernant la programmation : 
 
Le programme a subi deux changements majeurs	  : 
 
1.   L’annulation du concert de Jean-Pierre Drouet en raison de problèmes de 
santé. La soirée thématique a cependant conservé tout son sens. 
L’ensemble We Spoke a eu le plaisir de présenter deux pièces du 
compositeur danois Simon Loeffler avec lequel l’ensemble travail depuis 
plusieurs années. 
2.  L’annulation du concert de l’ensemble Zohra Women Orchestra. En raison 
d’une attaque terroriste autour de l’aéroport international de Kaboul, les 
musiciennes ainsi que leur staff n’ont pas pu s’envoler pour la Suisse. 
L’orchestre a été remplacé en dernière minute par l’Ensemble Kaboul 
composé de magnifiques musiciens de la diaspora afghane.  
 
En programmant Jean-Pierre Drouet (plus de 80 ans), la direction du festival 
avait conscience de la prise de risque liée à son âge. Mais ce spectacle devait 
être son au revoir à la scène. Ce choix était tout à fait légitime dans un tel 
type de programmation, et même si la direction regrette les problèmes de 
santé de Jean-Pierre Drouet, elle est contente d’avoir essayé de lui offrir ce 
dernier tour en scène.  
 
En programmant l’ensemble Zohra, la direction du festival avait également 
conscience non seulement de la charge de travail administratif que cette 
invitation représenterait (visas, assurances, voyages, hébergement, etc.) mais 
également des risques d’annulation en raison de la situation très instable en 
Afghanistan.  
Tout le monde a travaillé de manière très intensive, et plusieurs personnalités 
du monde diplomatique suisse ont œuvré à la réussite de ce projet. 
L’obscurantisme et la bêtise humaine a imposé un grounding à tout 
l’orchestre au moment de leur départ. La direction regrette également cette 
annulation mais elle est heureuse d’avoir pu tenter de réaliser cette aventure 
humaine et artistique. L’orchestre est sain et sauf, et les contacts restent 
forts afin de pouvoir les inviter lors de leur prochain passage en Europe.  
  
 III.   Bilan artistique 
 
Les choix effectués dans la nouvelle ligne de programmation s’avèrent 
concluants. Celle-ci proposait un décloisonnement de la musique en 
l’enrobant dans différentes soirées thématiques dans lesquelles le public 
reçoit différentes informations et participe à des activités qui lui permettent 
de se munir d’outils destinés à donner du sens à l’écoute de la musique qu’ils 
vont écouter.  
 
Les coproductions (avec We Spoke, Norient, HKB) amènent beaucoup à 
l’ambiance du festival et en richesse de partage artistique. Tout cela est au 
service du public qui se trouve gagnant en se voyant offrir le meilleur dans 
chaque discipline. 
 
Les actions de médiation culturelle ciblées sont très appréciées par les 
différents publics (familles, enfants, spécialistes, musiciens, curieux, etc.). 
Nous aimerions systématiser ces actions dans la prochaine programmation.  
 
Les créations de Ezko Kikouchi et de Emmanuel Giraud ont connu un très 
beau succès. Même bilan pour Le Grand Festin des Neuvevillois qui fait l’objet 
d’un bilan séparé.  
Usinesonore poursuit son cheminement sur la voie de création en passant 
des commandes et en créant des concepts innovants. A ce titre, le concept 
de promenade artistique est actuellement en vogue, mais le regard particulier 
proposé par Usinesonore sur ce concept a permis de donner une place 
choisie et unique à la création de E. Kikouchi notamment.  
 
De petites collaborations avec des partenaires locaux nous ont permis de 
diffuser l’image d’Usinesonore pendant le festival. Une séance de dédicaces 
de Jean-Pierre Luminet à la Librairie du Pierre-Pertuis, à la suite de son 
intervention à l’Ecole secondaire du Bas de la Vallée de Tavannes est un 
exemple parmi d’autres.  
 
Enfin, Usinesonore Festival a réussi à se libérer de l’étiquette «	  musique 
contemporaine	  » non pas en la reniant mais en s’autorisant à penser la 
musique de manière plus large, en allant chercher l’excellence là où elle se 
trouve et en programmant par passion plus que par obligation de répondre à 









 IV.   Fréquentation 
 
Taux moyen de remplissage des spectacles	  : 95% 
Nombre d’entrées payantes	  : 497 
Nombre d’invitations	  : 109 
Événements gratuits	  : 750 personnes  
Nombre total d’entrées	  : 1356 
 
Ces chiffres sont très satisfaisants et montrent que le nouveau concept du 
festival est un succès incontestable. 
 
Notre public provient à raison de 50% de La Neuveville, tandis que la seconde 
moitié s’est déplacé depuis le reste du Jura bernois, Bienne, Neuchâtel et le 
de l’arc jurassien.  
Un public spécialisé, fidèle à Usinesonore, s’est déplacé depuis toute la Suisse 






V.   Organisationnel 
 
Usinesonore festival s’appuie sur deux piliers principaux pour l’organisation 
de cette manifestation.  
- L’administratrice et les deux co-directeurs de l’association assurent un 
travail quotidien et régulier durant les 18 mois qui précèdent le festival.  
- Le groupe d’organisation du festival, composé de 5 bénévoles prennent 
plusieurs chargent sous leur responsabilité (bar, accueil, bénévoles, 
hébergement, billetterie) durant 8 mois. 
 
Peu avant la manifestation, nous avons engagé une personne en charge de 
la production afin de soulager le travail des deux directeurs. Le rôle de cette 
personne est de prendre le relais sur les questions organisationnelles et parer 
aux divers imprévus. Ce transfert de charges et de responsabilités a permis 
à la direction de vivre le festival en étant plus proche du public que d’habitude 
et de pouvoir mieux ressentir et recueillir les impressions de celui-ci.  
 
Toute l’organisation a bien fonctionné mais il a été relevé à plusieurs niveaux 
que nous nous trouvons à la limite de ce que notre structure peut assumer 
notamment concernant la prise de responsabilités des bénévoles du groupe 
d’organisation. L’engagement d’un·e assistant·e de direction plus tôt dans le 
processus d’organisation pourrait être une piste à étudier pour une prochaine 
édition du festival. 
 
  
 VI.   Nouvelle implantation  
 
Pour la première fois, Usinesonore Festival s’est déroulé sur les rives du lac de 
Bienne. Ce changement important a nécessité une période de prise de 
contact ainsi que de mise en confiance entre toutes les parties. Usinesonore 
ressort très enthousiaste de cette collaboration avec la commune de La 
Neuveville. Tous les services ont collaboré de manière à ce que le festival 
puisse avoir lieu et afin qu’il bénéficie des supports nécessaires de la 
commune, à commencer par la subvention qui a été versée pour cette édition 
2018. 
 
Pour sa première édition sur les rives du lac de Bienne, Usinesonore festival 
a tenu à travailler avec les artisans et acteurs commerciaux de proximité.  
 
La Neuveville	  :  
Café Mille Or  
Hôtel Jean-Jacques Rousseau  
Villa Carmen 
Le Banneret 
Ancienne Cave de Berne 
Marolf Fleurs Sàrl 
Auberson-et-Fils 
Imprimerie du Courrier 
Restaurant du Camping  
Stand Concept 
 
Région	  :  
La Zinzoline - entreprise créations lumières – La Chaux-de-Fonds 
GC-Tech – Matériel technique de spectacle - Reconvilier 
Käptn Oli	  – bateau privé - Ligerz 
Hôtel du Cloître – Ile St-Pierre 
G&M – Agence de communication – Tavannes 
Julie Henoch – Relations presse – Lausanne 
Stoll SA – Construction de la tente – Yverdon 








 VII.  Echos médiatiques 
 
Globalement, l’équipe d’organisation du festival est satisfaite de l’écho 
médiatique. Autant la presse locale, régionale et nationale, ainsi que la presse 
spécialisée, ont promu la manifestation de manière intéressante, en 
choisissant des angles variés. 
 
Il est indéniable que les sujets consacrés au festival dans des médias très 
variés ont contribué à diffuser une image positive, dynamique et innovante de 
La Neuveville et du Jura bernois dans son ensemble. 
 
  
 VIII.   Bilan financier 
 
Les coûts du festival ont augmentés depuis sa précédente édition en 2014. 
Plusieurs aspects l’expliquent. L’augmentation de 4 à 5 jours de festival, 
l’arrivée dans une nouvelle localité, ainsi que la tenue d’un projet pédagogique 
particulièrement intensif. 
 
Les pouvoir publics sont bien sûr l’apport financier principal de festival (62%). 
Des différences significatives sont apparues entre les premiers montants 
évoqués lors des séances de préparation et les montants finalement 
accordés. La direction s’est trouvée dans l’obligation de réduire fortement 
certaines charges (-25%) pour s’adapter à la nouvelle donne. C’est 
notamment la technique, la communication et les salaires de direction qui ont 
été fortement réduits. Nous avons également redimensionné un projet 
artistique sur le lac de Bienne (soirée lacustre). 
 
Des compensations ont également été trouvées par de bonnes surprises du 
côté des fondations publiques et privées (30%). Cependant, le partenariat 
conclu pour 3 éditions du festival avec la Fondation Nestlé pour l’art s’achève 
en 2018. Il y a là un montant important (25'000.-) à trouver ailleurs pour les 
prochaines éditions. 
 
Le financement se trouve équilibré grâce à la garantie de déficit de 20'000 
francs du canton de Berne 
 
Les fonds provenant d’entreprises privées (2%) restent trop faibles, bien 
qu’ils constituent une charge de travail énorme. Le taux de réponses négatives 
reste indubitablement élevé. Cette réalité est vécue de manière similaire par 
tous les organisateurs d’évènements culturels non-commerciaux. 
 
Les recettes propres (6%) sont satisfaisantes et correspondent aux attentes 
initiales. Les excellents résultats de la billetterie et du bar permettent de se 
réjouir. Des améliorations sont souhaitées pour que les collectes des 








version du 27 juin 2018 Usinesonore Festival
Salaires Technique Autres frais Total
salaires bruts Fr 51'080
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salaires bruts Fr 4'900
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salaires bruts Fr 33'500













Note : La Municipalité de La Neuveville offre 15'000.- de prestations (électricité, 
















version définitive du 27 juin 2018
Montant 
obtenu Total
Canton de Berne Fr 100'000
Concours tête-à-tête Fr 56'000
Commune de La Neuveville Fr 35'000
Canton de Berne garantie de déficit Fr 20'000
Fondation Nestlé pour l'art (partenariat) Fr 25'000
Fondation Nicati-de-Luze Fr 15'000
Claire Sturzenegger - JeanFavre Stiftung Fr 15'000
Fondation Pro Helvetia Fr 10'000
Stanley Thomas Johnson Stiftung Fr 10'000
Fondation Jan Michalski pour l'écriture et la musique Fr 8'000
Fondation Vinetum Fr 5'000
Fondation Ernst Göhner Fr 4'000
Jeunesse + Musique Fr 3'200
Fondation Ursula Wirz Fr 3'000
Fondation Suisa Fr 3'000
Fondation Christiane & Jean Henneberger-Mercier Fr 1'000
Creaholic Fr 2'000
BCBE Fr 1'000
Rotary Club Fr 1'000
Banca Popolare di Sondrio, Neuchâtel Fr 600
Axa Winterthur Tavannes Fr 250
Affolter Fr 250
Zwahlen SA Fr 200
Vallat meubles Fr 200
Les fils d'Henri frei Fr 100
Pharmacie La Neuveville Fr 50
Billetterie Fr 9'381
Bar, recette nette Fr 2'369
RTS - enregistrement concerts Fr 2'000
Collectes Fr 537
Représentations scolaires Fr 500
Fonds propres Fr 4'000
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Vente de combustible et carburant
Révision de citerne – dépannage 7j./7
100% RÉGION 08/02/18
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Usinesonore a décidé-ment repris du poil de la bête. Julien An-noni et Olivier Mem-
brez, les deux codirecteurs de 
cette association visant à la 
médiation musicale ont levé, 
hier, le mystère qu’ils avaient 
fait planer sur la programma-
tion du Festival Usinesonore. 
L’attente était grande, notam-
ment parce que cette manifes-
tation, qui a lieu habituelle-
ment tous les deux ans, n’avait 
pu avoir lieu en 2016. Cela mal-
gré l’indéniable succès dont 
ses cinq précédentes éditions 
avaient été couronnées. 
Le grand retour du festival Usi-
nesonore, Julien Annoni et Oli-
vier Membrez le voulaient 
époustouflant, fidèle à lui-
même mais décoiffant. Tou-
jours dans cette optique, pro-
pre à leur association 
fraîchement installée à Bien-
ne, de bousculer son public 
avec bienveillance. 
«En quittant nos anciens lo-
caux de Valbirse, nous avons 
décidé de repenser notre festi-
val et notre attachement au 
Jura bernois. La manifestation 
est consacrée à la découverte: 
elle s’adresse à un public cu-
rieux de découvrir la musique 
sous tous ses aspects. Et pour 
offrir à nos spectateurs le plus 
grand plaisir possible, nous 
avons visé l’excellence dans 
chacun des domaines que le 
festival propose», expliquait 
Olivier Membrez au cours 
d’une conférence de presse 
donnée, hier, au restaurant le 
Mille Or de La Neuveville. 
Cette sixième édition explo-
sive se déroulera durant 
5 jours, du 26 mai au 2 juin 
prochain. Les activités qui se-
ront menées dans le cadre du 
Festival Usinesonore rayonne-
ront à travers toute la ville, et 
devraient même atteindre les 
côtes de l’Île Saint-Pierre. 
Cinq jours, cinq thèmes 
Alimentaire, astronomique, 
mécanique, lacustre et orien-
tal. Autant d’adjectifs qui s’in-
tègrent, a priori, assez mal au 
champ lexical de la musique. 
Une impression que viendront 
pourtant rapidement démentir 
les dizaines d’activités menées 
dans le cadre de ce festival de 
musique d’un autre genre. 
De nombreux professionnels, 
sommités dans leurs domaines, 
viendront illustrer les diffé-
rents liens que la musique peut 
entretenir avec ces cinq théma-
tiques étonnantes. Des experts 
dont la profession a, à nou-
veau, de quoi surprendre: cuisi-
niers, écrivains, acteurs et 
même astrophysiciens, accom-
pagnés évidemment de nom-
breux chanteurs et musiciens, 
illustreront les nombreuses fa-
cettes insoupçonnées des arts 
musicaux. 
Le programme de festival intri-
gue, d’autant que ses deux or-
ganisateurs se plaisent à le 
nimber de mystères, à n’en ré-
véler qu’une fraction néces-
saire à sa promotion. Décidé-
ment tout pour surprendre au 
maximum leur public! 
Surprendre et émouvoir 
S’il est difficile d’estimer com-
bien de personnes participe-
ront au festival, il fait peu de 
doute qu’une bonne partie des 
Neuvevillois seront de la partie. 
À commencer par les enfants, 
dont les créations permettront 
aux spectateurs de découvrir la 
cité qui héberge le festival. Éti-
queté du patronyme «Le Festin 
des Neuvevillois», ce projet, au-
quel les 320 élèves de l’école 
primaire auront travaillé tout 
au long de l’année scolaire, est 
composé de 6 parcours tendus 
à travers La Neuveville: les visi-
teurs recevront un audioguide 
sur lequel les enfants auront 
enregistré des histoires, des 
morceaux de musique, des 
chants ou des bruits mysté-
rieux. Une façon poétique de 
vagabonder à travers les ruel-
les colorées de cette belle cité 
médiévale!  
Plus inattendue encore sera 
la journée « astronomique», 
dans le cadre de laquelle con-
férences et activités à carac-
tère scientifique se mêleront 
à des concerts. Un choix éton-
nant mais parfaitement réflé-
chi. «Nous sommes partis 
d’une pièce intitulée ‹Le Noir 
des Etoiles› pour élaborer 
cette journée. Son composi-
teur, Gérard Grisey, a défini le 
tempo de sa musique à partir 
du pulsar d’une étoile» 
avance Julien Annoni en  
préambule. 
Autre prometteuse et allé-
chante surprise réservée aux 
spectateurs du festival: une ex-
ploration artistique de l’Ile 
Saint-Pierre. L’excursion sera 
rythmée par une sélection 
d’œuvres musicales en lien 
avec la nature. Une production 
originale de l’association Usi-
nesonore sera d’ailleurs pré-
sentée au cours de cette 
ballade. 
Mais l’événement qui occa-
sionnera certainement le plus 
d’émules, qui donne une pro-
fondeur évidente au festival et 
témoigne de l’engagement 
sincère et subtil de ses organi-
sateurs, est la représentation 
exceptionnelle d’un orchestre 
de femmes afghanes. Réunies 
au sein de l’Orchestre Zohra 
ces trente-cinq femmes âgées 
entre douze en vingt-quatre 
ans témoignent des horreurs 
auxquelles elles font face dans 
leur pays, et de la préciosité 
que représentent les libertés 
dont nous bénéficions dans 
notre pays. Leur venue s’ac-
corde à la volonté des pro-
grammateurs du festival de 
mettre en valeur les artistes fé-
minines exerçant leur passion 
dans des contrées où leurs 
droits sont bafoués. «Il faut 
comprendre qu’il est très dif-
ficile pour les femmes afgha-
nes de pratiquer de la musi-
que: si ce n’est plus interdit 
officiellement, ça l’est tou-
jours officieusement. Faire 
venir ces personnes ici est 
d’ailleurs très compliqué, no-
tamment parce que la Suisse 
n’a pas de présence diplomati-
que en Afghanistan» explique 
Olivier Membrez. 
Les entrées pour les Festival 
Usinesonore sont en vente, 
dès à présent, sur le site inter-
net de l’événement ou auprès 
du bureau neuvevillois de 
Jura-bernois Tourisme. Préci-
sons que certaines anima-
tions sont limitées par le 
nombre de participants qu’el-
les peuvent accueillir. Les in-
téressés ont donc meilleur 
temps de ne pas hésiter trop 
longtemps! 
Autant de rendez-vous à ne 
pas manquer, et qui témoi-
gnent du parcours effarant 
que l’association a suivi de-
puis ses origines et son ber-
ceau de Valbirse.
Retour en majesté 
du Festival Usinesonore
 Le programme époustouflant de cet événement musical très attendu a 
enfin été dévoilé. Preuve que l’association est fin prête à reprendre de front ses activités. 
PAR ADRIAN VULIC
LA NEUVEVILLE
Julien Annoni (à gauche) et Olivier Membrez, codirecteurs d’Usinesonore, ont concocté une édition à laquelle personne ne pourra rester 
indifférent. Un programme autour duquel ses organisateurs se plaisent, malicieusement, à laisser planer encore quelques mystères. ADRIAN VULIC
SORVILIER 
Neuf âmes de 
moins en 2017 
La commune de Sorvilier 
comptait 276 habitants 
(136 hommes et 
140 femmes) au 
31 décembre 2017. 
245 personnes sont de 
nationalité suisse et 
31 originaires de l’étranger. 
En 2017, Sorvilier a 
enregistré 17 arrivées, 
contre 24 départs, cinq 
naissances et 7 décès. MPR 
TRAMELAN 
Nouvelles têtes 
à la commune 
Le Conseil municipal a 
nommé Nicolas Scarpantoni 
en qualité de membre de la 
commission Sports, 
tourisme et loisirs, avec effet 
immédiat. Il remplace Cyril 
Guerdat, démissionnaire au 
début 2017. A la commission 
du cimetière, Valérie Bernard 
remplacera Christiane 
Vuilleumier en qualité de 
secrétaire avec effet 
immédiat. C-MPR 
SNOWCROSS 
L’épreuve de la 
Binz annulée 
La manche comptant pour 
le championnat de Suisse 
de snowcross, prévu samedi 
10 février à la Binz, a été 
annulée en raison du 
manque de neige, ont fait 
savoir hier les organisateurs 




























Tél. +41 32 722 10 00   info@bonhote.ch   www.bonhote.ch 
B.Alt. M-Perf. CL (CHF) .........14466.00 ...... 5.9
B.Asym.-Global CL B (CHF) ......107.72 ...... 0.4
B.Asym.-Oblig. CL B (CHF) .......100.89 .....-0.1
B.Sel-Gl.Em. M-Fonds (CHF) ....152.62 ...... 1.7
B.Sel-O. HR M-Fonds (CHF) ....... 98.83 .....-1.9
B.Str.-Monde (CHF) ......................166.21 .....-1.5
B.Str.-Obligations (CHF) ............... 94.16 .....-1.5
Bonhôte-Immobilier .....................142.20 .....-3.9




Prix du brut (NYME $ par baril) ..............61.74 .........63.39
Huile de chauffage par 100 litres .........91.90.........91.90
PUBLICITÉ
Page Économie et Bourse 
complète sur notre e-paper
LE PROGRAMME EN UN COUP D’ŒIL 
 
V Samedi 26 mai  (Alimentaire) 
10h, Le grand festin des Neuvevillois (création).  
19h, La dissonance culinaire (création), Emmanuel Giraud. 
 
V Mercredi 30 mai (Astronomique) 
16h30 et 17h30, Toucher les étoiles (médiation), 
Richard-Emmanuel Eastes. 
19h, Approcher les étoiles (conférence), Jean-Pierre Luminet.  
20h30, Ecouter les étoiles (concert), WE Spoke. 
 
VJeudi 31 mai (Mécanique) 
20h, opérette en sept actes, Das Glashaus 
Suivi de Parcours (concert), Jean-Pierre Drouet. 
 
V Vendredi 1er juin (Lacustre) 
19h30, balade musicale avec le Traquet Stapazin (création). 
 
VSamedi 2 juin (Oriental) 
18h, Rebel Beats (film) Norient. 




habitué à créer la 
surprise, et c’est 
également la volonté 
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Aktion in den vergan-
genen Jahren jeweils
rund 3000 Franken in die
Küchenkasse. Seite 2.
 Pour la premièrefois depuis 16 ans, il
n’y aura pas de repas de




«La Surprise» ist fest in
Frauenhand. Seite 11. 
 Le magasin deseconde main «La






gilt als grösster Sammler
von Schweizer Kunst des
20. Jahrhun derts. Was er
von Thomas Hirschhorn




lesen Sie auf Seite 3.







für Wirbel sorgen. 
Seite 15.
Heinz Jaggi et Witold
Moniewski amènent




tambours de Bâle dans
une oeuvre exclusive
pour le concert «Images














lac de Bienne. 
Page 2.
Eine Idee ist zum Musikfestival
gereift: Olivier Membrez und









Gerhard Saner passe pour le
plus grand collectionner d’art
suisse du 20e siècle.
Découvrez ce qu’il pense de
Thomas Hirschhorn et des
tendances du marché de l’art
en page 3.
Le festival Usinesonore reprend
son envol à La Neuveville grâce à
Olivier Membrez et Julien Annoni.
Ils se racontent en page 7.
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VON THIERRY LUTERBACHER
Eine wunderbare Idee ist
2006 in der Schaublin-Fabrik
in Bévilard geboren worden:
«Usinesonore». Zwei Perkus-
sionisten, Julien Annoni
und Olivier Membrez, lies-
sen Musik erklingen im
Rhythmus der industriellen
Arbeit und verbanden die
Mechanik mit zeitgenössi-
scher Musik. Zwölf Jahre
später hat sich die Idee der
Zeit angepasst, ohne vom
Weg abzukommen. Nach-
dem das Festival «Usineso-
nore» 2014 sein Nest in der
Fabrik bei Schaublin verlas-
sen musste, unternimmt es
einen neuen Anlauf in Neu-
enstadt. Noch immer mit




Bieler haben tiefe Erinnerun-
gen an ihre ersten musikali-
schen Erfahrungen: Julien An-
noni an seine Mutter, die im
Kirchenchor sang, und Olivier
Membrez an seine Grossmut-
ter, die eine bedeutende Sän-
gerin war.
«Meine Liebe zum Schlag-
zeug», erklärt Olivier Mem-
brez, «begann im Alter von
fünf Jahren auf einem italie-
nischen Campingplatz. Ein
Schlagzeuger spielte anlässlich
einer Soiree. Ich habe davon
geträumt und meine Mutter
hat mir erlaubt, Schlagzeug
zu spielen.
Julien Annoni entdeckte,
ebenfalls als Fünfjähriger, den
Schlagzeuger der Dorfmusik
von Bévilard als sein Idol.
«Einmal an seiner Stelle zu
sein, war mein grösster
Traum.» Und der Traum wur-
de wahr, da Annoni während
zehn Jahren selbst in eben
dieser Musik spielte, die seine
kindlichen Träume nährte.
«Solange ich mich erinnern
kann, wollte ich immer Mu-
siker werden ... aber eigentlich
wollte ich Schlagzeuger wer-
den. Und ich wurde mehr
zum Perkussionisten als zum
Schlagzeuger.»
Trommel. Olivier Mem-
brez, für seinen Teil, nährte
sich mehr am klassischen Re-
pertoire. «Als Kind spielte
ich Geige und hatte früh
Lust, in einem klassischen
Orchester zu spielen. Ich sass
meiner Mutter im Nacken,
um Mitglied zu werden im
«Ensemble Instrumental»
von Neuenstadt. Das erreich-
te ich mit 13 Jahren. Eines
Tages landete ich in einem
Synfonieorchester an der
grossen Trommel und spielte
Verdi. Ich fand das so genial,
dass ich das Geigespielen
komplett aufgab.»
Heute, beide 35-jährig,
lehren sie. Julien Annoni an
der Musikschule Berner Jura
und Olivier Membrez, der
die Musikschule vor zwei Jah-
ren verliess, an der Primar-
schule von Neuenburg, wo
er Musik zu unterrichtet.
Ungewohnt. Zeitgenössi-
sche Musik kann schwer greif-
bar wirken und bei den Leuten
einen Rückzug provozieren:
Das ist nichts für mich! «Das
ist einer der Gründe, warum
,Usinesonore‘ existiert», sagt
Julien Annoni, «das Teilen von
Entdeckungen; Stücke, die nur
ganz selten gespielt werden.»
Um in diese Welt einzu-
tauchen, erklärt Olivier Mem-
brez, muss man sich hinein-
geben und manchmal braucht
man dafür Zeit. «Was begeis-
tert, ist das Ungewohnte, das
Störende, eine Musik, die es
erlaubt, sich über verschiedene
Formen auszudrücken. Die
Welt, in der wir leben, hat
die Tendenz uns vorzugeben,
was wir lieben werden.
Kosmisch. Das Festival
«Usinesonore» fordert einen,
seine Neugierde zu wecken,
sich dem Zuhören hinzuge-
ben und sich bei den kosmi-
schen Klängen zu fragen:
«Wann habe ich zum letzten
Mal etwas gehört, das ich
nie vorher gehört hatte?»  
PAR THIERRY LUTERBACHER
En 2006, une idée magni-
fique naissait dans le ventre
de la fabrique Schaublin à Bé-
vilard: «Usinesonore». Deux
percussionnistes, Julien An-
noni et Olivier Membrez, fai-
saient battre la musique au
rythme du travail industriel
et soudaient un lien entre la
mécanique et les sons contem-
porains.
Douze ans plus tard l’idée
a navigué avec le temps, mais
ne s’est jamais vraiment éga-
rée. Après avoir été poussée
hors de son nid de l’Usine
Schaublin en 2014, elle en-
treprend un nouvel envol à
La Neuveville avec toujours
les deux mêmes compères
pour diriger cet objet musical
non identifié.
Emois. Les deux Biennois
gardent tout au fond de leur
mémoire, le souvenir de leurs
premiers émois musicaux. Ce-
lui de la mère de Julien An-
noni chantant dans la chorale




«Mon premier coup de
cœur pour la percussion», re-
prend Olivier Membrez, «re-
monte à l’âge de 5 ans dans
un camping en Italie, pour
un batteur qui jouait lors
d’une soirée. J’en rêvais et ma
mère a accepté que je com-
mence la batterie.»
Au même âge, l’idole de
l’enfance de Julien Annoni
était le batteur de la fanfare
de Bévilard. «Me retrouver
une fois à sa place était mon
rêve ultime.» Et le rêve s’est
réalisé puisque Julien a joué
pendant dix ans dans la même
fanfare qui nourrissait ses
phantasmes de gamin. «D’aussi
loin que je m’en souvienne,
j’ai toujours voulu être musi-
cien… mais en fait, je voulais




lui, s’est principalement nourri
PEOPLE
 Nennen Sie mich vorallem nicht «Frau
Oberst». «So nennt man die
Frau eines Oberst», betont
Pascale Beucler. Die Spezia-
listin im Personalwesen, 53-
jährig und wohnhaft in Re-
convilier, ist gerade in diesen
Dienstgrad befördert worden.
Die ursprünglich aus Le Locle
stammende Beucler ist eine
von nur sieben Schweizerin-
nen in diesem Dienstgrad. Sie
ist kurz nach Aufnahme des
Gleichstellungsartikels in der
Bundesverfassung zur Armee
gestossen. «Ich wollte auf
meine Art beweisen, dass wir
fähig sind das zu leisten, was
wir von anderen erwarten»,
sagt sie. Pascale Beucler, die
der Schweizer Armee seit 32
Jahren angehört, gibt zu, dass
es nicht immer einfach ist,
sich in einer Männerdomäne
zu behaupten. «Man muss zei-
gen, dass wir nicht zerbrech-
lich sind und unser Image der
«einfachen Frauen» wiederle-
gen. Beucler hat eine kauf-
männische Lehre absolviert
und besetzt eine Kaderstelle
im Eidgenössischen Departe-
ment für Verteidigung, Bevöl-
kerungsschutz und Sport. «Ich
denke, die Beförderung zum
Oberst verdient zu haben»,
sagt sie, die nicht damit rech-
net, auf der Karriereleiter der
Armee noch höher zu steigen.
«Vor allem, weil ich eine Mi-
lizoffizierin bin, aber auch
aufgrund meines Alters», er-
läutert sie lächelnd.           MH  
 Fertig mit der Jukebox,willkommen Bauhaus!
Das neue Werbeplakat der
Bieler Brocante hat sich ver-
einfacht. Das Plakat ist das
Werk des freischaffenden
Grafikers Oliver Salchli, 51.
«Ich mag seine einfachen
Formen und Farben; der
crèmefarbene Hintergrund
gibt ihm den Anschein eines
alten Plakats.» Dies wurde
von Christian Quellet so 
gewünscht. Der Brocante-
Organisator wollte einen Stil-
bruch, der an die Form des
Kongresshauses erinnert, wo
die Brocante vom 2. bis zum
4. März stattfinden wird. Der
Bieler Grafiker musste diverse
Werke studieren, um die pas-
sende Schrift zu finden. «Sie
ist jene der Bauhaus-Schule
in Deutschland. Diesen Stil
erkennt man in den Möbeln,
der Architektur, und im De-
sign der 1930er-Jahre.» Bau-
haus war von Walter Gropius
1919 gegründet worden.
Salchli, der Tonträger und
Comics sammelt: «Keine Ah-
nung, ob das Plakat die Leute
anlocken wird. Auf jeden Fall
sagt mir die Brocante zu und
ich werde dort sein.»          IW 
au répertoire classique. «En-
fant, je jouais du violon et
très tôt j’ai eu l’envie de jouer
dans un orchestre classique.
J’ai talonné ma mère pour
pouvoir faire partie de l’En-
semble instrumental de La
Neuveville, ce que j’ai réussi
à 13 ans. Un jour, je me suis
retrouvé dans un orchestre
symphonique à faire de la
grosse caisse sur du Verdi et
j’ai trouvé ça tellement génial
que j’ai complètement viré et
laissé tomber le violon.»
Aujourd’hui, à 35 ans cha-
cun, ils enseignent. Julien An-
noni à l’Ecole de musique du
Jura bernois, depuis un plus
de dix ans, comme Olivier
Membrez qui l’a quittée il y a
deux ans pour enseigner la




difficile d’approche et la seule
prononciation de l’appellation
peut provoquer chez les gens
un mouvement de recul: c’est
pas pour moi! «C’est une des
bonnes raisons pour laquelle
Usinesonore existe», évoque
Julien Annoni, «le partage de
découvertes, de pièces très
pointues qui ne sont jouées
que très occasionnellement.»
Pour rentrer dans ce
monde-là, explique Olivier
Membrez, il faut y mettre un
peu de soi et parfois il faut se
donner le temps. «Ce qui sé-
duit, c’est l’inhabituel, le dé-
rangeant, une musique qui
permet de s’exprimer à travers
des modes très différents. Le
monde dans lequel nous vi-
vons a tendance à nous pro-
poser de plus en plus ce qu’il
sait que nous allons aimer.»
Cosmiques. Le Festival
Usinesonore exige d’ouvrir 
sa curiosité, de se laisser aller
à l’écoute et de se deman-
der, suggère les deux extra-
terrestres des sons cosmiques:
«Quand est-ce la dernière fois
que j’ai entendu quelque
chose que je n’ai jamais en-
tendu auparavant?»  
 Ne l’appelez surtoutpas «la colonelle».
«C’est ainsi qu’on nomme la
femme d’un colonel», insiste
Pascale Beucler. Cette spé-
cialiste en ressources hu-
maines de 53 ans habitant
Reconvilier vient d’être pro-
mue à ce grade. Elle est une
des seules sept femmes de
Suisse dans ce cas. 
«Je m’étais engagée dans 
l’armée peu de temps après
l’adoption de l’article consti-
tutionnel sur l’Egalité en
1981. Je voulais prouver à
ma manière que nous
sommes capables de faire ce
que nous demandons aux
autres de faire», ajoute-t-elle.
Militaire non professionnelle
depuis 32 ans, Pascal Beucler
admet qu’il n’est pas tou-
jours facile d’évoluer dans
un univers masculin. «Il faut
montrer que nous ne
sommes pas fragiles et dé-
passer notre image de ‘sim-
ples nanas’», ajoute celle
qui, après avoir suivi une
formation d’employée de
commerce, occupe désor-
mais un poste de cadre au
sein du Département fédéral
de la défense. «Je pense avoir
mérité cette promotion», af-
firme-t-elle. Cependant,
cette originaire du Locle
n’envisage pas de décrocher
de nouveaux galons. «Sur-
tout parce que je suis un of-
ficier de milice, mais aussi
en raison de mon âge», 
rappelle-t-elle en souriant. MH
 Finis les juke-box, bon-jour le Bauhaus! La
nouvelle affiche de la Bro-
cante de Bienne se veut dé-
pouillée et simplifiée. Elle est
l’œuvre d’Oliver Salchli, 51
ans, graphiste indépendant.
«J’aime ses formes et couleurs
simples; le fond crème lui
donne un air d’ancienne af-
fiche.» Celle-ci a été com-
mandée par Christian Quel-
let. L’organisateur de la mani-
festation voulait une rupture
de style qui rappelle la forme
du Palais des Congrès où se
tiendra l’événement du 2 au
4 mars. Le graphiste biennois
a dû consulter divers ou-
vrages pour trouver notam-
ment la police d’écriture adé-
quate. «Le type d’écriture est
celui de l’enseigne de l’école
Bauhaus en Allemagne, dont
le style se retrouvait dans les
meubles, l’architecture, le
design des années 30», ima-
giné par le fondateur du
mouvement artistique Walter
Gropius. «Aucune idée si l’af-
fiche attirera du monde. En
tout cas la brocante me parle
beaucoup et je m’y rendrai»,
déclare ce grand collection-
































































































J. Annoni & O. Membrez
 René Strickler et ses fauves pourront bien emménager
au Sikypark de Crémines. Après plusieurs mois de procédure,
la Préfecture du Jura bernois a accordé le permis de construire
nécessaire pour les enclos.  Swann Thommen intègre le
Conseil de ville de Saint-Imier. L'élu ARC remplace Reynald
Krähenbühl qui a décidé de mettre un terme à son activité




..  Frédéric Ryser wird per 1. Mai neuer Abteilungsleiter Finanzen der Stadt Biel. Er wechselt vom Energie Service Biel
(ESB) in die Stadtverwaltung.   Die Schulleiterin der Schule
Balainen in Nidau, Karin Flückiger-Wenker, wird per 
1. August Schulinspektorin im regionalen Schulinspektorat
Seeland. Sie tritt die Nachfolge von Luca Aebersold an, der































Das Festival «Usinesonore» geht 
zum sechsten Mal über die Bühne, 
dieses Jahr in Neuenstadt; die 
beiden Initianten sprechen über 
ihre Beweggründe.
Usinesonore reprend son envol musical à 
La Neuveville, l’aventure stellaire de la 6e édition 
du festival peut commencer; ses deux initiateurs,
portés par les premiers émois musicaux de
l’enfance, se racontent. 
Der Verein Usinesonore präsentiert
die sechste Ausgabe des Festivals
für zeitgenössische Musik, und
zwar vom 26. Mai bis zum 
2. Juni in Neuenstadt (Primar-
schule, «ancienne cave de Berne»,
Hafen von Neuenstadt, «Place de
la Liberté» und weitere Orte, die
später bekannt gegeben werden). 
www.festival.usinesonore.ch
L’association Usinesonore présente
la 6e édition du festival de 
musique et de créations
contemporaines, du 26 mai 
au 2 juin 2018 à La Neuveville;
lieux: Ecole primaire, ancienne
cave de Berne, débarcadère de 
La Neuveville, place de la Liberté
et plusieurs autres endroits qui 
seront dévoilés ultérieurement.
www.festival.usinesonore.ch
pourront assister en soirée à une performance
artistique et culinaire à la Cave de Berne.
Musiciens, scientifiques, cuisiniers...
Par la suite et pour l’essentiel, le public pour-
ra goûter à une journée la tête dans les étoiles
le mercredi 30 mai, avec une médiation scien-
tifique pour les enfants, une conférence sur les
étoiles de l’écrivain et astrophysicien français
Jean-Pierre Luminet et un concert avec l’inter-
prétation du Noir de l’Étoile, pièce majeure du
répertoire pour ensembles de percussion. Le
31 mai sera «mécanique», avec la possibilité,
entre autres, de découvrir d’originales machi-
nes musicales. Lacustre, le vendredi 1er juin ver-
ra le public embarquer pour une exploration
artistique de l’île Saint-Pierre, au cours de la-
quelle sera jouée une création inspirée des
lieux. Enfin, la soirée du 2 juin sera orientale,
avec notamment la venue de Zohra, premier
orchestre afghan entièrement féminin.
Des créations, des rendez-vous pour tous les
publics, un programme réunissant composi-
teurs, scientifiques, conteurs et même cuisi-
niers, le tout pour un budget astronomique de
300 000 fr: les organisateurs n’ont pas fait les
choses à moitié pour ce grand retour. «Nous
n’avions pas envie de faire un festival juste
dans la continuité. Nous voulions lui donner
un nouveau visage», insiste Julien Annoni.
Rendez-vous à la fin du printemps! CLR
www.usinesonore-festival.ch
U n autre lieu, un concept repensé mais uneenvie intacte d’offrir au public un festival
de découvertes musicales. Orphelin depuis la
démolition de l’ancienne usine Schaublin à Bé-
vilard, qui l’avait vu naître en 2006, le festival
bisannuel Usinesonore s’apprête à renaître de
ses cendres à La Neuveville. Fondateurs de l’évé-
nement, Julien Annoni et Olivier Membrez ont
dévoilé hier les contours de la 6e édition du fes-
tival, qui après 4 ans d’absence se tiendra sur
cinq jours, entre le 26 mai et le 2 juin.
Cinq thèmes et autant d’ambiances
Au moment de lever le voile sur le program-
me, les deux chevilles ouvrières de la manifes-
tation ne cachaient pas leur émotion. «C’est un
moment solennel. L’aboutissement d’un long
processus de transition, après la fin de nos es-
poirs, en 2015, de voir le festival se poursuivre à
Bévilard.»
Certes, durant tous ces mois, l’association n’a
jamais cessé ses activités, continuant à mettre
sur pied concerts, activités pédagogiques et pro-
jets de médiation culturelle. Mais parallèlement,
Julien Annoni et Olivier Membrez s’activaient
pour tenter de relancer l’événement phare de
l’association. «Le fait de s’être retrouvés sans do-
micile fixe nous a poussés à repenser totalement
le festival. Nous souhaitions le maintenir dans
le Jura bernois et de part sa situation géographi-
que différente, La Neuveville s’est peu à peu pro-
filée», explique Olivier Membrez.
Contrairement aux éditions précédentes, le
festival – dont la durée passe de trois à cinq
jours – ne se déroulera pas dans une friche in-
dustrielle, mais investira l’ensemble de la loca-
lité et de ses alentours, de la Cave de Berne à
l’île Saint-Pierre, en passant par la rue ainsi
que d’autres lieux encore tenus secrets.
Autre nouveauté: le programme a été
construit autour de soirées à thème. L’ouvertu-
re du festival, le samedi 26 mai, sera ainsi pla-
cée sous le signe de l’alimentaire. Alors qu’en
journée, Le grand festin des Neuvevillois, création
impliquant les élèves de l’école primaire, invi-
tera le public à des promenades artistiques et
oniriques à travers la cité, trente chanceux
n6e FESTIVAL USINESONORE À LA NEUVEVILLE
Des berges de la Birse aux rives du lac de Bienne
Julien Annoni (à droite) et Olivier Membrez ont vu
les choses en grand pour le retour du festival Usinesonore.








Si l’univers est grand, lemonde est parfois pe-tit. Sinon, commentexpliquer que le célè-
bre astrophysicien Jean-Pierre
Luminet, directeur de recher-
ches au CNRS, le Centre fran-
çais de la recherche scientifi-
que, viendra à Tavannes
mardi 29 mai prochain, à la li-
brairie du Pierre-Pertuis, invité
qu’il a été par la patronne des
lieux, Danièle Brügger. Il faut
dire que la libraire tavannoise
a bénéficié d’un solide coup
de pouce du destin puisque
Jean-Pierre Luminet viendra
dans notre pays principale-
ment pour répondre à la de-
mande d’Usinesonore et de
Julien Annoni pour son festi-
val de La Neuveville (lire ci-
contre).
Jean-Pierre Luminet conduit,
dans le Laboratoire Univers et
Théories de l’observatoire de
Paris-Meudon, une équipe qui
se consacre à la cosmologie. Il a
la réputation d’être l’un des
meilleurs spécialistes mon-
diaux des trous noirs, rien
moins que ça.
Scienceet poésie
Non content d’être un scienti-
fique de renom, il dispose du
talent d’être un très grand vul-
garisateur. Ce conférencier et
écrivain est l’auteur à ce jour
d’une vingtaine d’ouvrages.
L’un d’eux, intitulé «l’Univers
en cent questions». Il y donne
autant de réponses concises et
parfaitement documentées,
mais sans autres commentai-
res. Une vraie petite encyclopé-
die de poche.
Jean-Pierre Luminet est égale-
ment poète à ses heures et,
afin d’échapper parfois à la ri-
gueur des sciences dures, il
écrit d’autres bouquins, dont
«Illumination, Cosmos et es-
thétisme», dans lequel il révèle
sa passion pour les étoiles, le
Cosmos, la vie.
Joint téléphoniquement, il
nous assure que malgré ses
multiples occupations, il ne
manque pas de partir à la ren-
contre des gens afin d’entrete-
nir la passion pour l’univers et
ses plus profonds mystères.
A Tavannes, Jean-Pierre Lumi-
net disposera d’une carte blan-
che au cours de laquelle il rela-
tera son parcours à travers
science, littérature et art, et
choisira librement de dévelop-
per tel ou tel thème, le fil con-
ducteur restant la poésie qui,
selon lui, tente d’explorer le
double abîme du Cosmos et de
l’âme humaine.
Il sera présenté au public par
Michel Quinquis, un autre
Français du Sud, qui a égale-
ment étudié à l’Université
Saint-Charles de Marseille. Ta-
vannois depuis plus de dix ans,
Michel Quinquis est l’actuel
président de la société d’astro-
nomie Les Pléïades, à Mont-So-
leil, c’est dire si l’astronomie le
passionne également. Pour-
tant, sa thèse de doctorat, réali-
sée tout récemment et sur le
tard, était vouée à un tout au-
tre sujet: la géomorphologie
littorale.
Toutpourplaire
Reste que sans se connaître,
les deux Méridionaux auront
tout pour s’apprécier et il ne
fait aucun doute que leur ren-
contre et leurs échanges de
propos à la librairie auront de
quoi passionner les partici-
pants à cette soirée.
Michel Quinquis parle de son
compatriote en rappelant
qu’il a été l’un des pionniers
de la cosmologie astrophysi-
que, qui a su créer des modè-
les afin de «visualiser» l’in-
fluence des trous noirs, ces
incroyables objets célestes
qui captent tout ce qui s’en
approche et dont la densité et
l’attractivité gravitationnelle
sont telle que rien ne s’en
échappe, pas même la lu-
mière.
Pourtant, ne nous trompons
pas. Avec la venue de Jean-
Pierre Luminet dans le Jura
bernois, ce sont des grands
moments de science et de
poésie qui s’offriront au pu-
blic de la région. On les doit à
Julien Annoni et à l’équipe
d’Usinesonore. Un bel exploit.
Mardi 29 mai, Librairie du Pierre-Per-
tuis, dès 19h.
Jean-Pierre Luminet, un scientifique doublé d’un écrivain-poète. LDD
La libraire Danièle Brugger et l’érudit Michel Quinquis et ses télescopes anciens attendent Jean-Pierre Luminet avec impatience. BLAISE DROZ
Julien Annoni, l’une des che-
villes ouvrières de l’associa-
tion Usinesonore a réussi un
coup demaître en réussissant
à faire venir l’astrophysicien
Jean-Pierre Luminet à LaNeu-
veville, le 30mai prochain,
dans le cadre de son festival
demusique contemporaine.
Dumême coup, puisque le
célèbre astrophysicien natif de
Cavaillon était disponible
durant quelques jours dans le
Jura bernois, il lui a proposé
deux autres rendez-vous. A
quoi bon s’ennuyer lorsqu’on
est quelqu’un de tout particu-
lièrement actif, aurait-t-il pu
se demander si Junien Annoni
ne lui avait pas préparé un
sympathique programme
dans la région.
Outre qu’il viendra à LaNeu-
vevillemercredi 30mai, Jean-
Pierre Luminet sera à l’école
secondaire de Valbirse
mardi 29 mai, où il rencontrera
une classe dûment préparée à
sa venue, puis à la librairie du
Pierre-Pertuis à Tavannes ou
la patronne des lieux Danièle
Brugger prépare sa soirée
dédiée principalement à la
richeœuvre littéraire et poéti-
que de Jean-Pierre Luminet.
Puis, le lendemain à LaNeu-
veville, l’équipe chère à Julien
Annoni interprétera une
œuvre en lien avec les étoiles à
laquelle Jean-Pierre Luminet a
personnellement participé. Ce
sera donc jeudi 31 mai, dans le
cadre du festival d’Usinsonore
(Le JdJ y reviendra largement).
Il s’agit de l’œuvre du compo-
siteur contemporain français,
Gérard Grisey «Le noir de
l’étoile». Directement inspirée
du rythme des pulsars, cette
pièce est un véritable hom-
mage à l’astronomie.
Un pulsar est le résidu d’une
étoile en fin de vie qui n’a plus
que quelquesmillions
d’années à vivre. La pauvre.
Après le stade supernova et sa
gigantesque explosion, elle se
met à tourner sur elle-même
(le stade pulsar) à une vitesse
incroyablement rapide avant
de devenir une étoile à neu-
trons, puis un trou noir»,
expliqueMichel Quinquis, non
sans ajouter que Jean-Pierre
Luminet est l’un desmeilleurs
spécialistes des trous noirs
dans lemicrocosme des astro-
physiciens.
Les pulsars ont chacun un
rythme totalement régulier. Ils
envoient leurs ondes électro-
magnétiques à des fréquences
qui vont de quelques fractions
de seconde à quelques dizai-
nes de secondes, ce qui corres-
pond à une pleine rotation de
l’astre en cours d’autodestruc-
tion. Comme ils sont très
nombreux dans le ciel, le
balayage d’un radiotélescope
perçoit des quantités de
signaux de pulsars de rythme
différents, qui se chevauchent
ou se succèdent. Il s’est alors
agi pour le compositeur Gérard
Grisey de transcrire les ondes
électromagnétiques en onde
sonores en y ajoutant son
talent demusicien pour créer
l’ossature de sonœuvre.
La tente du festival sera dres-
sée près du lac, non loin de
l’hôtel-restaurant Jean-Jac-
ques Rousseau. C’est là que,
dès 19h, Jean-Pierre Luminet
donnera une conférence,
immédiatement suivie de
l’interprétation de «Le noir
d’étoile». Il est prudent de
réserver dès que possible son
sésame sur le site d’Usineso-
nore.BD
Aux percussions, les pulsars!
Luminet est un pionnier de
la modélisation de







Pierre Luminet, pour le bonheur du public du Jura
bernois, sera dans la région la semaine prochaine.
PARBLAISE DROZ
TAVANNES/LANEUVEVILLE
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ENVIE D’UN RETOUR  
À LA NATURE?  
BUVEZ RAMSEIER.
ANNONCE
Yves-Marie Le Bourdonnec, boucher des 
grands chefs parisiens, mis en scène dans 
une performance où la viande tient sa 
place. Et pourrait inspirer les palaces? 
ALEXANDRE CALDARA
D
ans une époque où 
certains n’hésitent 
pas à caillasser des 
 vitrines de boucher 
pour militer. Assister à une per-
formance culinaire où une carcas-
se entière d’agneau se fait méticu-
leusement débiter par Yves-Marie 
Le Bourdonnec, un artisan réputé 
qui fournit les plus grands chefs 
de Paris, peut sembler étrange. 
Surtout programmée par le festi-
val de musique contemporaine 
Usine Sonore, à La Neuveville. 
Cette dissonance culinaire où on 
place les beaux morceaux sous 
des éclairages de théâtre simples 
mais raffi  nés, on la doit à Emma-
nuel Giraud. Artiste et écrivain, 
expérimentateur de vins et de 
cuisine qui met sur pied depuis 
quinze ans: «Des repas où on est 
pas là que pour manger, même s’il 
arrive que l’on mange.» Il nous 
confi e ainsi son rapport à l’ali-
mentation: «On ne se nourrit pas 
que de protéines, de glucides, de 
vitamines, mais aussi de mythe, 
d’histoire, de sens. On peut saliver 
sur des livres, des fi lms.» A l’an-
cienne cave de Berne, la salle se 
laisse éclairer par des bougies et 
le geste du boucher par: «Deux 
spots uniques, je ne veux pas d’ar-
tifi ce spectaculaire. Aujourd'hui 
on oublie le rituel de l’artisan, on 
ne veut plus le voir, cela me sem-
ble scandaleux. On entend la pré-
cision d’un geste bien fait, on peut 
aussi le perce voir comme une 
mise en garde un peu eff rayante.» 
Emmanuel Giraud réfl échit à aller 
encore plus loin en montrant cinq 
pôles de la découpe: «Celui du 
maître sushi qui peut changer le 
goût du poisson par son geste. 
Quelqu’un qui tranche du végétal. 
Un tanneur qui incise le cuir. Et 
même l'intervention d'un spécia-
liste de thanatologie médico-léga-
le qui évoquerait les tissus, le 
corps sectionné.» 
Emmanuel Giraud collabore 
avec Yves-Marie Le Bourdonnec, 
depuis dix ans, ce spécialiste de la 
maturation longue durée, pro-
priétaire de quatre boucheries 
parisiennes, qui livre les tables de 
Yannick Alléno et Alain Ducasse: 
«Il a réinventé la pratique de la 
boucherie avec grand profession-
nalisme, renouvelé le regard sur 
ce métier. On parle aussi d’un 
gourmand qui mange vraiment 
ses créations. Enfi n il n’hésite pas 
à faire un pas de côté, il se laisse 
tenter par les expérimentations 
fantasques.» A la Villa Médicis, où 
Emannuel Giraud fut résident, le 
boucher apparu au milieu d’une 
piscine sur des tables fl ottantes où 
il découpait des volailles. Emma-
nuel Giraud raconte avec gouaille, 
calme et insolence comment en-
semble, ils réinventèrent le gigot 
de la clinique écrit par Alice Tol-
kas. En injectant à la seringue du 
whisky japonais dans un gigot cuit 
à basse température. 
«Créer une alliance entre éleveurs 
et consommateurs responsables»
On tente de joindre Yves-Marie 
Le Bourdonnec au téléphone, ne 
parvient pas, cela nous agace 
d'abord, puis renforce le mystère 
de ce colosse à la voix douce que 
l'on a vu la tête dans la côtellete 
en cotte de mailles pendant une 
heure. On fi nit par trouver ces 
propos tenus dans le fi lm «Food 
Revolution»: «Mes 30 ans d’expé-
rience dans la boucherie me 
confèrent un recul précieux, sans 
parler du transfert générationnel 
qui s’exprime à travers mes fi ls qui 
vivent aussi de ce métier à pré-
sent, tout cela me fait ressentir 
d’une façon aigüe la nécessité, le 
devoir même d’être fédérateur, de 
créer une alliance qui réunirait 
celles et ceux nouvellement tou-
chés par la culture de la viande, de 
l’éleveur sur son territoire au 
consommateur responsable et 
exigeant.» 
Après avoir vu défi ler le torrent 
d’images qu’Emmanuel Giraud 
évoque. Et surtout après avoir dé-
gusté un bout de foie bien rôti sur 
une carte à jouer qui déterminera 
dans quel camp, celui des simples 
mortels où des dieux on participe-
ra à la dissonance culinaire, on 
comprend mieux ce qui suit. Dans 
le clan des mortels, on déguste du 
gigot grillé rosé et des courgettes 
recouvertes massivement de char-
bon végétal. Emmanuel Giraud 
qui écrit beaucoup pour la presse 
gastronomique spécialisée en 
France, s’ennuie souvent dans les 
restaurants «où on se prend trop 
au sérieux.» Il adore pourtant des 
instants traditionnels de découpe 
en salle, se souvient de Louis Vil-
leneuve à l’Hôtel de Ville de Cris-
sier à l’époque de Benoît Violier: 
«Arrive le chariot, la chasse, la 
selle de chamois, il la taille, la 
dresse. Un repas passe par un re-
gard, une parole, celui qui racon-
te, qui devine les envies en un clin 
d’œil.» 
Il travaille très rarement avec 
des chefs professionnels: «Je com-
prends leur impératif de ren ta-
bilité et l’espace souvent réduit 
dans lequel ils travaillent. Cela 
laisse peu d’espace de temps pour 
un véritable laboratoire, j’exerce 
dans un autre tempo. Mais peut-
être que des palaces pourraient, 
comme ils le font pour le concours 
de Meilleur Ouvrier de France, li-
bérer leurs employés quelques 
mois, les décharger de leurs fonc-
tions pour les laisser au service 
d’un projet plus personnel. Après 
je ne sais pas si l’esthétique parfois 
baroque et déjantée de mes per-
formances conviendrait.» 
Son terrain de jeu se déploie 
plus aisément chez Analix Forever 
la galerie genevoise de Barbara 
Polla: «J’ai servi un cocktail dans 
250 verres en jouant sur l’ambiguï-
té entre le laurier de cuisine et le 
laurier rose, dont on peut mourir. 
Les hôtes devaient me signer une 
décharge au cas où ils tombaient 
sur le granité de laurier rose…» Le 
sang des bêtes et le glamour d'un 
cocktail fl irtant avec la camarde, 
Emmanuel Giraud prend la gast-
ronomie très au sérieux.
Le boucher star parisien Yves Marie Le Bourdonnec découpe l'agneau, à La Neuveville (BE), pendant la dissonance culinaire. ldd
Une bonne bouchée 
de mythologie carnée
Heida électrique a droit au Chapitre
Provins, la plus grande 
coopérative de vin suisse, 
proposera dès juillet une 
nouvelle haute gamme. 
Dégustation en 
terre d'évêque.
Plus grande coopérative de vin 
suisse représentant environ 10% 
de la production nationale, Pro-
vins reste aussi une des dernières 
grandes caves valaisannes sans 
investisseurs étrangers comptant 
sur ses 3200 sociétaires. Dernière-
ment, la coopérative invitait ses 
fi dèles clients à un voyage en 
 vieux bus à travers murs de pierres 
sèches et bisses pour permettre à 
son service commercial de lancer 
en juillet une nouvelle gamme de 
quatre fl acons sous le nom «les 
domaines». L'œnologue Damien 
Caruzzo préfère parler de «vins de 
la terre». Pour nous la grande dé-
couverte du jour reste ce premier 
millésime 2017: 100% Heida (Paï-
en ou Savagin blanc) baptisé so-
brement Chapitre. Un vin issu des 
bas du côteau historique de Lenti-
ne, au dessus de la ville de Sion, ce 
domaine appartient aux chanoi-
nes du Chapitre de la Cathédrale. 
Des terrasses escarpées, un sol 
mince de schiste calcaire, une ex-
position au soleil brûlant puis un 
élevage de quatre à cinq mois en 
amphore donne ce côté très fl oral 
et vanillé au nez. En bouche, on 
admire cette vivacité qui malgré 
une forte acidité et un côté un peu 
brutal, laisse une grande ampleur 
sur les papilles et frappe par un fi -
nal poivré. On y trouve même déjà 
d'étranges et agréables notes de 
vieillisement. Plus jeune membre 
du team œnologie, Ilona Th étaz 
évoque: «Un nectar électrique, 
une chambre pas encore bien ran-
gée mais beaucoup de charme». 
L'accord avec un macaron au foie 
gras trop sucré ne nous convainc 
guère. On préfèrait des asperges et 
du fromage d'alpage pour soulig-
ner l'austerité un peu grave de ce 
vin nous rappelant l'Heida de 
Vispterminen de la Sankt Jodern 
Kellerei.
Comprendre le vignoble valai-
san passe aussi par admirer ces 
belles parcelles enherbées met-
tant en évidence les vignes de Ga-
may taillées en gobelet. Mais sur 
le côteau de Savièse, vignoble his-
torique de l'Evêché de Sion on 
vient déguster un Diolinoir 2015. 
Cet Evêché élevé dix-huit mois 
dans des fûts de mélèzes, frappe 
encore par ses tanins durs et ses 
arômes de pruneaux. Un restaura-
teur d'Evolène dit: «Tu dois lui 
laisser une chance, il s'ouvrira, ce 
sera une bombe.» L'explosion sur 
une terre d'évêque. aca 
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«Bousculer genti-ment et faire dé-couvrir». Lasixième édition
du festival Usinesonore n’aurait
pu plus fidèlement honorer sa
devise. Une multitude d’événe-
ments répartis sur cinq journées
et en un nombre équivalent de
thématiques – alimentaire, astro-
nomique, mécanique, lacustre et
oriental – permettent de tirer un
bilan assurément positif du re-
tour, après quatre ans d’absence,
de ce fameux rendez-vous cultu-
rel. «Nous partions dans l’incon-
nu avec cette toute nouvelle for-
mule du festival Usinesonore; il
était impossible de savoir com-
ment les gens réagiraient. Finale-
ment, les retours sont très posi-
tifs, la fréquentation était bonne
et La Neuveville s’est révélée un
lieu idéal pour accueillir cet évé-
nement», se réjouit Olivier Mem-




Si lamusique a conservé son titre
de chef d’orchestre, le pro-
grammede cette riche éditiondu
festival s’est voulu plus interdis-
ciplinaireque jamais.Unediversi-
té culturelle dont témoigne la
participation d’une quarantaine
d’artistes œuvrant en des disci-
plines aussi diverses que la créa-
tion musicale, l’écriture, le théâ-
tre ou les arts graphiques. La
science elle-même s’est invitée
dans cette étonnante program-
mation, transformant, par exem-
ple, les étoiles en percussionnis-
tes et la mécanique en
instrument. «Nous voulions pro-
poser un festival de découvertes
pour un public de curieux. La di-
versité dans la programmation
n’a fait que se renforcer à chaque
édition», confirme Olivier Mem-
brez.
Pour la première fois de son his-
toire, le festival Usinesonore s’est
donc déroulé entièrement hors
de son nid. Organisé à l’origine
entre les murs de l’usine
Schaublin deValbirse, anciens lo-
caux de l’association transposés
depuis à Bienne, l’événement a
rempli, cette année, un espace à
la mesure de son ambition, puis-
que l’ensemble de la cité neuve-
villoise et de ses alentours ont
été transformés, pour une se-
maine, en véritable scène artisti-
que.
Mémorable conclusion
«La collaboration avec la popu-
lation, la zone piétonne, le ci-
néma et différentes associa-
tions locales a très bien fonc-
tionné. Selon les événements,
nous avons aussi bien accueilli
un public de spécialistes venus
de Bâle, Berne ou Lausanne,
que des familles ou curieux
originaires de la région», pré-
cise Olivier Membrez. La fré-
quentation s’est d’ailleurs ré-
vélée à la hauteur des attentes,
la majorité des événements
ayant été suivi au maximum
de leur capacité d’accueil. Ob-
jectifs atteints à tous les ni-
veaux donc, ceci, également,
sur un plan financier, le bud-
get de 340 000 francs fourni
par les recettes de billetterie,
le soutien des pouvoirs publics
et les dons de différentes fon-
dations ayant pu être honoré.
Les organisateurs du festival
ont néanmoins dû faire face à
un impondérable, la représen-
tation de l’ensemble Zohra,
composé de femmes afghanes
et programmé samedi en dé-
but de soirée, ayant dû être an-
nulé en dernière minute.
«Pour des raisons de bureau-
cratie et de sécurité, le chœur
n’a pas pu faire le déplace-
ment depuis l’Afghanistan.
Heureusement, l’ensemble Ka-
boul, composés d’Afghans ins-
tallés en Europe, a pu les rem-
placer au dernier moment, et
a assuré un concert magnifi-
que de très grande qualité», ex-
plique Olivier Membrez. La
soirée de clôture s’est finale-
ment terminée, sous la tente
du festival dressée au bord du
lac, par une représentation de
l’artiste allemand Black Af-
ghan Soundsystem. Un ultime
concert mêlant chants tradi-
tionnels afghans, hip-hop et
electro, à l’image – tout en
nuance, en audace et en sensi-










La sixièmeédition du festival inauguré le 26mai a tiré, samedi, sous le sceau de lamusique
afghane, sa révérence. Retour sur un événement audacieux et riche en découvertes.
PARAUTEURADRIANVULIC
LANEUVEVILLE
«La balade musicale sur l’île Saint-Pierre, son ambiance magique et la proximité entre les artistes et le public, en font, pour moi, un des temps forts du festival», décrit Olivier Membrez.
A la nuit tombée, ambiance propice aux échanges autour d’un verre. CYRILLE VOIROL
Dans la salle des Chevaliers du
restaurant du Cerf, les délé-
gués de Diana Romande se
sont donné, samedi matin, un
nouveau président.
Fondée en 1882, sous la raison
sociale «Diana Suisse», la Socié-
té des chasseurs romands a
modifié son appellation depuis
2016, pour devenir Diana Ro-
mande. Ses objectifs sont de re-
grouper tous les chasseurs ro-
mands, en vue d’une unité
d’action et de promouvoir
l’exercice de la chasse sous tou-
tes ses formes.
Plus de 60 délégués avaient fait
le déplacement à Sonceboz. Un
copieux ordre du jour les atten-
dait, dont l’élection d’un nou-
veau président. Une bonne
demi-douzaine de rapports
était également au pro-
gramme.
L’ancien conseiller d’Etat vau-
dois, Charles-Louis Rochat a oc-
cupé le siège présidentiel de
Diana Romande depuis 2012.
Durant son mandat, il a large-
ment contribué à mieux fédé-
rer les chasseurs romands. Il a
aussi travaillé à renforcer leur
position au sein de l’organisa-
tion faîtière, Chasse Suisse.
Après six ans, il a émis le vœu
de se retirer.
C’est le Fribourgeois Pascal Pit-
tet qui a été élu sans coup férir
en tant que nouveau président.
Agé de 51 ans, ce chasseur est
engagé depuis dix ans, de diffé-
rentes manières, dans la pro-
motion de la chasse.
Le nouvel élu a déclaré accep-
ter l’honneur qui lui est fait.
C’est avec beaucoup de respect
qu’il va relever ce défi. Quant à
son prédécesseur, il a été élevé
au rang de Président d’hon-
neur, et couvert de cadeaux.
Lynxet loupenlignedemire
Dans son dernier rapport prési-
dentiel, Charles-Louis Rochat
a relevé quelques problémati-
ques, notamment celle des
deux grands prédateurs, le
lynx et le loup. On en discute
d’ailleurs, en haut lieu, dans le
cadre de la révision de la loi fé-
dérale sur la chasse.
Quant à l’avenir de la chasse,
elle doit être de deux catégo-
ries: la chasse nécessaire, con-
cernant la gestion du grand gi-
bier et la chasse possible,
permettant des prélèvements
mesurés dans d’autres espè-
ces.
Les finances de Diana Ro-
mande, tenues par Francis Di-
serens, sont saines. Le béné-
fice de 2017 a été versé au
fonds «Promotion de la
chasse».
Cette assemblée des délégués
a été musicalement agrémen-
tée par les sonneurs de «Rallye
Trompes de Chaux», de la ré-




Pascal Pittet (à gauche) prend la succession de Charles-Louis Rochat. ULRICH KNUCHEL
Diana Romande, la Société des chasseurs romands




Coup de chapeau aux directeurs d'USINESONORE, qui savent allier exigences musicales 
pointues et plaisir, et qui trouvent pour cela des publics en constant renouvellement. Julien 
Annoni et Olivier Membrez, deux musiciens à la passion communicative. 
USINESONORE : la tête dans 
la culture en fête
LES INVITÉS DES SRT
Leur amitié s’est cimentée au Conser-
vatoire de La Chaux-de-Fonds. Ils sont 
animés de la passion de la musique 
contemporaine et ils sont tous les deux 
percussionnistes. Avec une préoccupation 
en tête : comment faire partager leur art 
avec le plus grand nombre ?
Ils sont musiciens, mais ce n’est qu’un 
aspect, essentiel, de leurs multiples acti-
vités comme passeurs d’émotions, comme 
portiers de la modernité musicale. Ils se 
produisent, ensemble ou avec d’autres, 
en interprétant récemment la Music for 
18, de Steve Reich, lors des Jardins Musi-
caux, par exemple.  Ils ne connaissent pas 
de frontières : après le Pérou, ils visiteront 
le Royaume-Uni bientôt, portés là où des 
gens se réunissent autour des expressions 
musicales qu’ils aiment.  
 
Leur base, c’est d’abord le Jura bernois. 
Leur diplôme en poche, ils trouvent une 
usine désaffectée, qui leur permet de jouer, 
d’abord pour leurs amis. Puis, pendant dix 
ans, ils organisent un festival de musique 
contemporaine biennal, USINESONORE. Ils 
y réunissent des musiciens d’ici et d’ail-
leurs, qui cohabitent dans ce décor surpre-
nant. Ils y allient, avec 50 bénévoles, l’exi-
gence culturelle pointue et la convivialité : 
on fréquente USINESONORE par appétit et 
curiosité, bien entendu. Mais aussi parce 
que c’est un événement social considé-
rable, qui a retenu très tôt la reconnais-
sance des autorités culturelles cantonales 
et régionales. 
USINESONORE, c’est aussi une association 
qui produit des événements musicaux 
divers. La médiation culturelle est sa mis-
sion. Julien Annoni et Olivier Membrez 
cherchent, avec détermination et cons-
tance, à faciliter l’accès d’un public de 
tout âge à des formes musicales a priori 
exigeantes. Un public d’adultes, pour les 
Noces de Stravinski, ou un public d’enfants, 
pour Le Petit Chaperon chinois, au Théâtre 
populaire romand.  
Depuis la démolition de l’usine qui servait 
de cadre au festival, USINESONORE se 
cherche de nouvelles perspectives. Ses 
directeurs s’en accommodent en affirmant 
que la nouvelle donne les pousse à se 
renouveler. Comment ? On le saura bientôt, 
mais gageons que l’USINESONORE nouvelle 
sera aussi décapante que les précédentes 
éditions et que ses animateurs sauront 
recréer la synthèse magique entre un pro-
jet culturel et un lieu attractif, qui diminue 
le Schwellenangst.
En attendant, Julien Annoni et Olivier Mem-
brez s’impliquent dans nombre de projets, 
scolaires ou non, principalement dans le 
Jura bernois et le canton de Neuchâtel. Ils 
s’essaient même au bilinguisme en accom-
pagnant la conteuse alémanique Jolanda 
Steiner dans le spectacle de Cinderella, sur 
le lac de Morat.
Si on leur parle de difficulté à vendre la 
musique classique à un jeune public, ils 
sourient et esquissent quelques pistes 
prometteuses. Ils sont animés de passion 
et du talent de la communication, sur les 
plans artistique et humain. 
Espace 2, qui a collaboré dès le début avec 
USINESONORE, ne s’y est pas trompée en 
apportant un soutien non négligeable à une 
initiative novatrice et convaincante. La RTS 
joue ainsi un rôle dynamique dans la recon-
naissance de la qualité d’un projet culturel 
original dans le canton de Berne. Elle lui 
apporte son appui quant à son ambition de 


























































































Julien Annoni Olivier Membrez
Revue de presse audio / vidéo 
 
Bilans 
Canal Alpha : Déménagement réussi pour le festival Usinesonore 
http://www.canalalpha.ch/actu/demenagement-reussi-pour-le-festival-usinesonore/ 
RJB : Retour réussi pour Usinesonore 
https://www.rjb.ch/rjb/Actualite/Region/20180604-Retour-reussi-pour-Usinesonore.html 
 
Telebielingue : Une petite balade grâce au grand Festin 
https://www.youtube.com/watch?v=O32RYYm69pw 
 
Espace 2 : rediffusion du concert et discussion «	 le Noir de l’étoile	» 
https://www.rts.ch/play/radio/musique-davenir/audio/usine-sonore-sous-les-etoiles?id=9599812 
 






RTS 1 : La puce à l’oreille à Usinesonore 
https://www.rts.ch/play/tv/la-puce-a-loreille/video/hotel-jean-jacques-rousseau-a-la-neuveville-
episode-1518-saison-2018?id=9608991&station=a9e7621504c6959e35c3ecbe7f6bed0446cdf8da 
RJB	: Voyage dans les étoiles... 
https://www.rjb.ch/rjb/Programmes/Les-emissions/Format-A3/Voyage-dans-les-etoiles.html 
RJB	: 100'000 francs pour USINESONORE 
https://www.rjb.ch/rjb/Actualite/Region/20180202-100-000-francs-pour-USINESONORE.html 




RJB : Les écoliers baladeront les Neuvevillois 
https://www.rjb.ch/rjb/Actualite/Region/20180419-Les-ecoliers-baladeront-les-Neuvevillois.html 
 
RJB : USINESONORE déploie ses antennes 
https://www.rjb.ch/La-Matinale/USINESONORE-deploie-ses-antennes.html 




Canal3	: Interview Olivier Membrez 
http://www.canal3.ch/FR/emissions/180525/interview-olivier-membrez-250518 
Canal3	: Festin Neuvevillois / Usinesonore 
http://www.canal3.ch/FR/emissions/180524/250518-festin-neuvevillois-usine-sonore 




Canal Alpha : Le grand Festin des Neuvevillois espère vous régaler 
http://www.canalalpha.ch/actu/le-grand-festin-des-neuvevillois-espere-vous-regaler/ 
Canal3	: Interview Julien Annoni 
http://www.canal3.ch/FR/emissions/171215/interview-julien-annoni-151217 
 
